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Chronique du sanctuaire
l’TKMBRE 1907. —Pèlerinage des li.l!. P. P 
lésuitesdel’ Immaculée Conception,Montréal.

A l’occasion du pèlerinage dont je viens 
d’écrire le nom, je me suis mis à relire les 
premières pages des vieux régistres de la 
paroisse. J’avoue aussitôt n’y avoir pas 
trouvé tout ce que je cherchais, de n’v avoir 

pas découvert, nettement dessinés, les traits d’autres l’ères 
Jésuites, premiers résidents île la Mission du Ca/i de la Magde
leine. Nos lecteurs savent en effet qu’en remontant aux pre
miers temps de la colonie on rencontre les II. 11. P.P. Jésuites 
au Cap de la Madeleine. La relation de l’année l(i(>3 affirme 
en effet que les “ Sauvages des Trois-Rivières ont trouvé un 
asile dans un fort que nous leur avons bâti sur un Va g qui 
prend son nom de Monsieur de la Magdeleine, qui a eu dessein 
en donnant cette terre, qu’elle serait à la conversion des sau
vages. ” Ce “ monsieur l’abbé de la Magdeleine, chantre de.la 
Sainte Chapelle de Paris, porté d’un zèle véritablement chrétien, 
voulant coopérer à la conversion des sauvages, donna ” cette 
terreaux fils de St-Ignace. Ceux-ci, pour protéger les nmurs, la 
foi et la vie des sauvages, leurs néophytes, y construisirent un 
Furl et désormais c’est de cette Mission que partiront les mis
sionnaires i>our aller à la recherche de ces sauvages qui, conver
tis, mèneront une vie exemplaire. Dans un rapport destiné à 
être adressé â Rome et écrit le 21 octobre 1661, Mgr de Laval 
fait ainsi l’éloge du Cap de la Madeleine : “ une lieue plus bas


